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et ses dépenses s'élèvent en moyenne à §60,000. C'est une institution protestante, 
mais entièrement libre. On confère des degrés dans les beaux-arts, le droit, la 
médecine et les sciences appliquées, il y a aussi un cours spécial de beaux-arts 
pour les femmes, en classes séparées. La valeur totale annuelle des bourses et des 
récompenses est de SI,900. En 1887, le nombre des éièves du collège proprement 
dit, était de 595 , il y en avait en outre 41 dans les collèges affiliés des beaux-arts, 
et 108 à l'école normale, faisant un total de 744. Il y en avait aussi 150 dans les 
collèges dp théologie affiliés, et 368 dans les écoles modèles de l'école normale. 
Les collèges affiliés sont le collège Morrin, à Québec ; le collège Saint-François, à 
Richmond ; le collège congrégationnaliste, à Montréal ; le collège presbytérien, à 
Montréal; le collège Weslevan, à Montréal; l'école normale McGill, et un grand 
nombre d'écoles supérieures et secondaires. L'université possède un musée de 
valeur et une excellente bibliothèque contenant 37,000 volumes. 

Le collège de l'université de Toronto fut fondé par une chartre royale en 1827, Collège 
etfut pendantlongtemps connu sous le nom de King's Collège. Il possède une de l'uni-
dotation de SI. 042,000, et de terre de valeur dans la ville de Toronto, son revenu T^rsite de 
pour l'année finie le 30 juin 1887, était de 335,200 dont 313.330 provenaient des 
honoraires. La dépense était d'environ 870,000. La valeur des bourses est de §880. 
L'université n'appartient à aucune communion particulière, et ce fut en consé­
quence de la suppression de la faculté de théologie, en 1850, que l'université de 
Toronto fut constituée, et que le collège delà Trinité fut établi. L université 
confère des degrés dans les beaux-arts, le droit, la médecine, (y compris ceux des 
dentistes) le génie civil et l'agriculture, et le collège de V université dans les beaux-
arts, les sciences et certaines branches spéciales de droits et de médecine qui 
n'appartiennent pas à ces professions. L'université et le collège de l'université ne 
forme qu une faculté gouvernée par le conseil de l'université pour les fins de 
l'enseignement, et tous les examens sont conduits d'après les règlements du sénat 
de l'université qui détermine les conditions requises et nomme les examinateurs-
En octobre 1888, il y avait au delà de 500 élèves étudiant les beaux-arts, et 300 la 
médecine. Les femmes sont admises. 91 degrés furent conférés en 1837. 

Le collège du Haut-Canada pour les garçons (J'pper Canada Collège) est en 
connexion avec l'université. 369 élèves suivaient les cours en 1387. Cette insti­
tution donne une instruction de première classe dans les classiques, les langues 
modernes, l'histoire, la géographie, les mathématiques, etc. 

L'université Victoria, à Cobourg, fondée en octobre 1836 sousle nom d'Acadé- L'Um_ 
mie du Haut-Canada, est sousle contrôle de l'église méthodiste, mais on n'exige versité 
ancune pratique religieuse. En 1861, la charte fut revue et augmentée, le3 pou- ^ ictoria, 
voirs d'université furent accordés et le nom changé au nom actuel. L'aide de <j0t)onrg. 
l'Etat fut discontinué en 1868. L'institution est supportée par des contributions 
volontaires. La dotation, non compris les terres, bâtisses, etc., est de 3160,000; 
la dépense annuelle, de 320,000. Comme on anticipe une union avec l'université 
provinciale, une autre somme de 3450,000 est maintenant levée pour la construc­
tion des bâtisses et une dotation. Il y a maintenant environ 634. élèves. Les 
femmes sont admises. Le collège Albert de Belleville, l'école de médecine de 
Toronto, le collège médical de la Trinité, l'école de médecine et de chirurgie de 
Montréal, le collège des filles d'Hamilton, et le collège des filles d'Ontario de 
Whitby sont affiliés à l'université Victoria. 


